
Feuille de route spéciale
29èmes Rencontres 

Internationales de Jeunes

1) Présentation rapide 
des 29èmes RIJ
Les Rencontres Internationales de 
Jeunes sont un camp de jeunes 
anticapitalistes, organisé chaque 
année par les jeunes de la IVème 
Internationale (regroupement 
international d’organisations 
révolutionnaires, présent dans plus 
de 40 pays) et des organisations 
comme le NPA qui entretiennent des 
relations de solidarité politique avec 
la IVème Internationale.

C’est une semaine de rencontre 
entre militants, sympathisants et 
curieux de toute l’Europe et au-delà 
(Palestine, Mali, Venezuela, Mexique, 
États-Unis, Philippines, Bosnie...). 
Des débats, des commissions, des 
meetings, des formations, des fêtes 
ont lieu tous les jours. C’est aussi une 
semaine où l’on tente de pratiquer 
nos idées : lutte contre les préjugés 
sexistes, racistes, homophobes..., 
partage des richesses (une monnaie 
interne permet de combattre les 
inégalités entre pays), autogestion 
(ce sont tous les participants qui 
prennent en charge collectivement le 
nettoyage, la bouffe, l’organisation, 
le bar...).

Les RIJ ont lieu du 29 juillet au 5 aout. 
Cette année les RIJ ont lieu dans l’État 
espagnol, à Besalù (Catalogne).

Le camp coûte 150 euros et les 
transports collectifs coûteront 100 
euros, ce qui fait un total de 250 euros 
pour chaque participant souhaitant 
prendre les transports collectifs. 
Pour commencer il est impératif 
que chaque personne souhaitant 
participer verse 20 euros d’arrhes 
pour l’inscription. Le reste du 
paiement doit également s’effectuer 
le plus vite possible mais ce sont les 
arrhes qui permettent d’avoir des 
inscriptions sures et certaines.

Pour les paiements par chèques, les 
chèques sont à adresser à l’ordre de 
l’APEIJ et à envoyer à NPA Jeunes, 2 
rue Richard Lenoir, 93100 Montreuil 
avec la mention RIJ 2012.

Pourquoi le camp coûte 
150 euros ?
Le prix du camp peut sembler 
relativement élevé. Mais en réalité, 
ce n’est pas vraiment le cas. En 
effet, le prix du camp pour chaque 
participant inclut la location du 
camping ainsi que la bouffe pour 
toute la semaine mais aussi la 
traduction des débats.

Ce qui coûte le plus cher, c’est le 
matériel de traduction. Le prix du 
camp inclut la location du matériel de 
traduction permettant la traduction 
simultanée en une demi-douzaine 
de langues pendant les séances 
plénières du camp. Cela coûte cher 

mais c’est ce qui garantit l’aspect 
international du camp.

Comment faire baisser 
le prix du camp ?
Les questions financières ne doivent 
pas être un obstacle insurmontable 
pour venir. Le meilleur moyen de 
surmonter les difficultés financières 
est de s’organiser collectivement.

La première chose à faire est de 
solliciter les fédérations du NPA  pour 
qu’elles donnent des subventions 
pour aider à la participation aux RIJ 
des camarades jeunes des différentes 
sections. Pour être convaincants, 
la meilleure chose à faire est 
d’établir une liste des camarades 
qui souhaitent participer et des 
différentes difficultés financières 
rencontrées. C’est ce qui permet 
aux fédérations du Parti d’avoir une 
vision de la réalité des difficultés 
et de l’importance d’aider à les 
surmonter.

Pour faire baisser le prix, outre les 
fédérations du Parti, il faut taxer 
toute la terre : famille, copains, 
camarades, ou sympathisants qui ne 
peuvent pas venir mais veulent faire 
un geste de solidarité. La première 
cible, c’est les militants du NPA car ils 
sont souvent d’accord pour soutenir 
le principal rassemblement de jeunes 
anticapitalistes d’autant plus au vue 
de la situation internationale.
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Des ventes de gâteaux et autres 
peuvent être organisées à l’occasion 
de la fête de la musique, lors de 
concerts ou même lors de l’activité 
régulière dans l’année...

Problèmes liés au 
travail
Il est possible pour les camarades 
qui travaillent en juillet ou en aout 
de trouver des solutions, là encore 
en s’organisant collectivement.

Il faut s’adresser aux fédérations 
du NPA pour régler ce type de 
problèmes. En effet, il y a très 
souvent la possibilité d’obtenir un 
arrêt maladie auprès d’un camarade 
ou sympathisant du NPA qui est 
médecin.

2) Pourquoi mobiliser 
pour les 29èmes RIJ ?

Développer une 
compréhension 
internationale du 
système capitaliste et 
de la crise
Les RIJ font se rencontrer plus de 500 
jeunes militants du monde entier : 
il n’existe pas de meilleur moyen 
que de rencontrer directement des 
militants et des jeunes d’autres 
pays pour se faire une vision 
précise de la situation actuelle et du 
système capitaliste. Par l’échange 
direct d’expériences, on apprend 
des choses qu’on ne peut pas savoir 
en lisant les journaux, même des 
journaux révolutionnaires.

La situation de crise actuelle 
du système capitaliste touche 
l’ensemble de la planète et l’offensive 
menée par les capitalistes s’abat 
sur les jeunes et les travailleurs du 
monde entier. Les développements 
récents de la crise, la pluie de plans 
de rigueur et d’austérité, l’offensive 
guerrière menée partout par les 
impérialistes illustrent parfaitement 
la nécessité pour les capitalistes de 
reconfigurer l’ensemble du système 
à l’échelle internationale en faisant 
payer la facture aux travailleurs et 
aux peuples du monde. 

La situation en Grèce ainsi qu’en 
État espagnol et en Italie avec une 
accélération des attaques contre les 
travailleurs indique que le gros de la 
crise est bel et bien devant nous et que 
les capitalistes n’ont toujours trouvé 
de solution pour se sortir de la spirale. 
Ces situations redistribuent également 
les cartes au niveau du rapport de 
force entre les classes ainsi qu’au 
sein des classes. L’affaiblissement 
politique des courants anticapitalistes 
et révolutionnaires et le renforcement 
des courants réformistes traditionnels 
sont un train commun à beaucoup 
de pays ( Grèce, Grande Bretagne, 
France,...).

Saisir les processus 
révolutionnaires en 
cours
Les révolutions en cours dans le 
monde arabe sont les premières 
révolutions en rapport avec la crise 
actuelle du système capitaliste. Elles 
éclatent dans des maillons faibles 
de la mondialisation capitaliste. 
Combinant questions sociales 
et questions démocratiques les 
révolutions tunisienne et égyptienne 
ont provoqué une véritable onde de 
choc dans l’ensemble du monde 
arabe et au-delà : insurrection en 
Libye, soulèvements/révoltes au 
Soudan, en Jordanie, au Yémen, à 
Bahreïn...

Il est encore trop tôt pour mesurer 
l’ensemble des effets de ces 
révolutions en cours dans le monde 
arabe sur la situation et les rapports 
de force. Mais une chose est certaine 
: il s’agit d’un tournant majeur dans 
la lutte des classes qui modifie 
en profondeur la donne dans la 
situation internationale.

De même l’issue des processus 
révolutionnaires en cours est encore 
incertaine. Dépourvus de véritable 
direction politique, ils opposent 
des forces favorables à la rupture 
révolutionnaire et des forces qui 
défendent la continuité avec le 
système et l’ordre établi.

Les révolutions en cours en Tunisie 
et en Égypte font une démonstration 
exemplaire aux yeux des jeunes et 
des salariés du monde entier : c’est 
possible de changer les choses par 
des mobilisations de masse, en 
ne comptant que sur nos propres 
forces. C’est la lutte qui a permis 
de dégager Ben Ali et Moubarak, les 
manifestations de masse, les grèves, 
les occupations et rien d’autre. Ces 
exemples concrets de révolution 
à l’œuvre sont un formidable 
encouragement pour l’ensemble 
des jeunes et des travailleurs qui 
partout dans le monde refusent 
eux aussi de payer les frais d’une 
crise qui n’est pas la leur. Tout cela 
donne une actualité supplémentaire 



au projet de renversement du 
capitalisme et de la construction 
d’un parti en ce sens. Cela rend 
essentiel les discussions sur la 
stratégie à adopter pour changer le 
monde

En Tunisie, en Égypte comme en Grèce 
ou au Québec, les jeunes jouent un 
rôle certain dans le déclenchement, 
la radicalité des mobilisations. Nous 
pouvons observer de nombreuses 
préoccupations communes entre 
la jeunesse de pays européens et 
celle du monde arabe autour du 
chômage, de la précarité, de la 
dévalorisation des diplômes et le 
sentiment de n’avoir aucun avenir 
dans cette société.

Les RIJ seront l’occasion de se 
pencher plus avant sur là où en 
sont les processus révolutionnaires 
en Tunisie et en Égypte et d’en saisir 
les enjeux. La présence probable 
de camarades des pays concernés 
devrait également nous permettre 
d’apprendre énormément.

Se coordonner à 
l’échelle internationale
Nous faisons face à une domination, 
à un système qui est international. 
La compréhension de la lutte des 
classes à une échelle internationale 
avec la rencontre des militants 
issus de divers pays est une arme 
essentielle pour élaborer une stratégie 
internationale ou même nationale. 
Le camp permet ainsi de se rendre 
compte de la simultanéité et de la 
ressemblance des attaques dans 
les différents pays mais également 
de saisir les particularités des 
contextes nationaux ou régionaux. 
Le partage des expériences permet 
l’élaboration d’une réponse 
commune aux attaques : plusieurs 
années par exemple, les RIJ ont 
débouché sur l’organisation 
de Forums Étudiant Européen 
réunissant des organisations issues 
de différents pays et regroupant 
plusieurs courants politiques. Elles 
permettent aussi de se coordonner 
pour organiser les contre sommets 
ou les manifestations européennes.

Depuis plusieurs années maintenant, 
des militants venus des pays 
capitalistes dépendants participent 
aux RIJ. Depuis 7 ans notamment, des 
camarades des Philippines viennent 
au camp et font partager leur 
expérience d’un pays où les militants 
révolutionnaires militent de manière 
clandestine, face à une présence 
militaire de leur gouvernement et de 
l’armée américaine et qui sont en ce 
moment même en état d’alerte face 
à l’éventualité de la mise en place 
de la loi martiale… Les RIJ nous font 
rencontrer des militants qui luttent 
dans des pays sous domination 
impérialiste selon les mêmes 
principes que nous. Cette année, 
des camarades du Maroc, de Tunisie 
et peut-être d’Irak  et de Corée du 
Sud, d’Indonésie devraient venir. 
Sans doute y aura-t-il également 
des camarades issus des pays de 
l’Est tels que la Bosnie, la Russie, 
l’Ukraine par exemple.

Les RIJ constituent la seule réunion 
internationale militante de la IVème 
Internationale. C’est aussi quasiment 
la seule échéance de ce type dans 
le monde. C’est également une 
semaine où nous pouvons tenir des 
réunions nationales des jeunes du 
NPA et où des militants de toutes 
les villes peuvent se rencontrer. 
Cette année, ce sera un moment 
important pour la préparation de la 
rentrée.

Un camp où nous 
appliquons nos idées
Dans ce camp international, nous 
nous efforçons de favoriser les 
échanges entre les délégations des 
différents pays : des rencontres 
inter délégations sont prévues 
dans le planning de la semaine 
et les contacts plus « informels » 
sont favorisés par l’organisation en 
commun des repas, des fêtes...

Une monnaie interne au camp est 
mise en place afin d’éliminer les 
inégalités de pouvoir d’achat entre 
pays. Elle porte un nom différent 
chaque année. Selon les niveaux de 
salaire des différents pays le taux de 

change entre la monnaie nationale 
et la monnaie du camp varie pour 
compenser les inégalités. L’échange 
entre les euros et la monnaie du 
camp se fait à la banque du camp 
qui sera tenue cette année par 
les camarades de la délégation 
française.

Il n’est évidemment pas possible 
de construire le socialisme dans 
un seul camping mais nous nous 
efforçons que le camp se rapproche 
malgré tout le plus possible de la 
société que nous voulons construire. 
Le camp est auto-géré (dans une 
certaine mesure) : les tâches de 
ménages, de protection du camp sont 
assurées par les participants, pour 
faire en sorte qu’elles soient prises 
en charges collectivement. Le camp 
est organisé de manière à tenter de 
bannir tout comportement chauvin, 
raciste, sexiste ou homophobe. Un 
espace femmes non mixte et un 
espace LGBT assurent une visibilité 
et une activité régulière tout le long 
du camp sur ces questions.

Les objectifs du camp 
cette année
Outre la compréhension de la 
crise et du système, l’un des 
enjeux majeurs du camp de cette 
année est de discuter de l’état 
des processus révolutionnaires en 
Tunisie et en Égypte et de la stratégie 
révolutionnaire aujourd’hui ainsi que 
de la question de la construction des 
partis anticapitalistes.

L’actualité de la révolution et les 
processus à l’œuvre au Sud de 
la Méditerranée, l’évolution des 
situations en Amérique du Sud, le rejet 
massif du libéralisme en Europe et un 
peu partout dans le monde, les luttes 
de masse et les explosions sociales 
dans un certains nombre de pays ont 
remis au goût du jour le débat sur la 
stratégie révolutionnaire. Comment 
renverser le système capitaliste 
aujourd’hui ? A quoi peut ressembler 
la révolution au 21ème siècle ? Cette 
question sera au cœur du camp de 
cette année. Cela pose également 
la question d’un programme de 



transition et de la construction du 
socialisme au 21ème siècle. En 
lien avec ces différentes questions, 
le camp sera aussi l’occasion de 
discuter de la perspective d’une 
nouvelle Internationale anticapitaliste 
et révolutionnaire.

Cette année les RIJ seront également 
l’occasion de faire un état des lieux 
des expériences de construction 
des partis anticapitalistes dans les 
différents pays. Ces expériences sont 
très variées : Sinistré Critica en Italie, 
Scottish Socialist Party en Écosse, 
Izquierda Anticapitalista en État 
espagnol, le P-SOL au Brésil, la Red-
Green Alliance au Danemark, le Bloc 
de Gauche au Portugal... Dans certains 
cas, l’émergence des nouveaux partis 
a évidemment eu un impact positif. 
La constitution depuis une quinzaine 
d’années de nouvelles forces à gauche 
de la social-démocratie a évidemment 
constitué un pas en avant mais après 
les échecs de certaines expériences 
comme le PT brésilien et le PRC en 
Italie, partout la question se pose de 
comment construire des partis à la 
fois s’adressant largement et capables 
de s’opposer réellement à la politique 
de la bourgeoisie. Le rôle qu’a joué la 
social-démocratie dans le fait de faire 
payer la crise aux travailleurs dans 
certains pays ( Grèce ou État espagnol 
)et la volonté des travailleurs de 
trouver une solution « crédible » à la 
crise donnent une nouvelle place à des 
coalitions réformistes telles que Syrisa 
et le Front de Gauche. Cependant, 
la construction d’organisation 
suffisamment implantée dans la 
classe ouvrière et qui veulent en finir 
avec le capitalisme est d’une actualité 
plus que brulant puisqu’on voit bien 
la limite des coalitions électorales 
dans un pays comme la Grèce.

La situation actuelle nécessite 
également de nouveaux débats : 
l’offensive guerrière menée à l’échelle 
internationale s’accentue dans le 
cadre de la crise du capitalisme : Libye, 
Palestine… Le rôle de l’impérialisme 
français en Afrique et dans le monde, et 
plus largement le rôle du colonialisme 
et du racisme dans le maintien du 
système seront largement discutés.

La formation d’une nouvelle génération 
politique au niveau international 
depuis la fin des années 1990 et tout 
particulièrement ces dernières années 
est un des éléments stratégiques pour 
des jeunes révolutionnaires. Le rôle 
de la jeunesse dans les révolutions 
arabes et les luttes de la jeunesse 
de ces dernières années sont là pour 
nous le rappeler.

Formation et 
construction
Les RIJ sont l’occasion de prendre le 
temps de discuter. Tout d’abord pour  
comprendre la situation actuelle, 
apprendre des luttes passées et 
présentes, mais aussi réfléchir aux 
prochaines luttes et à la manière 
de les mener. C’est également un 
moment propice pour préparer la 
rentrée militante. Des formations sur 
des questions de fond, de théorie 
sont systématiquement mises en 
place avec des topos de qualité.

Les RIJ, c’est également une 
semaine avec les contacts, avec du 
temps pour les convaincre. Le camp 
donne les moyens de fournir une 
présentation complète du NPA, y 
compris le fait que le NPA entretient 
des liens avec une organisation 
internationale.

Renforcer le secteur 
jeune et préparer la 
rentrée
Le camp est aussi un moment 
privilégié pour préparer la rentrée 
et nous mettre en ordre de bataille 
à tous les niveaux.  Il y aurait 
environ 200 jeunes venus de 
France. Cela donne la possibilité de 
discuter à une échelle nationale, de 
renforcer les liens entre les villes et 
d’homogénéiser le secteur jeune, de 
lui donner une plus grande cohérence 
politique et une plus grande 
capacité d’intervention dans la lutte 
des classes. Cela nous permettra de 
tirer un bilan précis de la campagne 
présidentielle notamment en terme 
de construction.

On pourra aussi préparer la rentrée 
ensemble dans un contexte 
inédit pour notre génération : un 
gouvernement de gauche dans un 
contexte de crise grave du système 
capitaliste. On sait déjà que la 
rentrée ne sera pas rose car une 
série d’annonces de plans massif 
de licenciements ont été faites par 
les principaux groupes capitalistes 
français. Le gouvernement Hollande 
a d’ores et déjà dit que dans 
l’éducation, les changements 
seraient à la marge car la rentrée 
2012 a été préparée par.... le 
gouvernement Sarkozy et qu’ils ne 
pourraient rien y changer !



3) Programme des 
29èmes RIJ
S’agissant des topos qui doivent être 
faits par la délégation française, leur 
répartition a été discutée et effectuée 
par le Secrétariat jeunes des 16 et 
17 juin 2012. Elle tient compte des 
différentes villes et comités présents 
au camp, des différentes sensibilités 
politiques du Secteur jeune...

Thèmes des journées :
Lundi : meeting d’ouverture

Mardi : dette, crise, situation 
internationale

Mercredi : jeunesse, précarité et 
lutte de classes

Jeudi : femmes et crise

Vendredi : LGBTI et antiracisme

Samedi : écologie 

Dimanche : stratégie pour changer 
le monde.

Journée type :
8h-9h : petit déjeuner

9h-9h30 : réunion de délégation

9h30-11h : présentation de la 
journée puis formation

11h-11h30 : pause

11h30-12h30 : réunion 
interdelegation

12h30-13h30 : espace femmes

13h30-14h30 : déjeuner

14h30-15h30 : espace LGBT

15h30-17h : ateliers

17h-18h : commissions 
permanentes

18h-18h30 : pause

18h-20h : réunion de délégation

20h 21h30 : dîner

21h 30-22h30 : meeting

Lundi 30 juillet :

Meeting d’ouverture :

Situation politique en EE + 
présentation du camp (EE)

Situation internationale (EE)

Présentation espace femmes (Fr)

Présentation espace LGBTI (I)

Mardi 31 juillet :                      
Journée Dette, 
Crise et Situation 
internationale
Petit déjeuner

Réunion de délégation

Formation :
Dette, crise et situation 
internationale (Eric Toussaint)

Réunions interdélégations

Espace Femmes :
Assemblée Générale non-mixte 
(Introduction : Fr)

Déjeuner

Espace LGBTI :
Présentation générale (P)

Ateliers :
1. La dette pour les nuls (EE)

2. Les scénarii de guerre (Gr)

3. Le conflit au Sahara occidental 
(Maroc + EE)

4. Le mouvement Occupy Oakland 
et la grève générale (I + Fr)

5. La question nationale (EE)

6. Dette et situation des femmes (I)

7. L’internationalisme pour les nuls 
(EE)

8. Grèce, une situation 
internationale ? (Gr)

9. L’impérialisme : l’exemple de 
l’impérialisme français et belge en 
Afrique (Fr + B)

10. L’extrême gauche dans la 
révolution égyptienne (Fr)

11. Les bases du marxisme (Fr + D)

12. Résistances contre l’austérité et 
solidarité entre les pays (P)

Commissions permanentes

Réunions de délégation

Dîner

Forum : Dette, crise et situation 
internationale
Dette et crise en Grèce (Gr)

Situation en Amérique Latine (Mex, 
Br ou Ven)

L’expérience des révolutions arabes 
(Tun ou Egy)

Situation aux Philippines (Ph)

Europe de l’Est (Pol ou Ru)

Soirée

Mercredi 1er août : 
Jeunesse et précarité de 
lutte de classes
Petit déjeuner

Réunion de délégation

Formation :
Le rôle des jeunes et des 
travailleurs dans la lutte des 
classes (Danilo Corradi) + 
Présentation de la journée (Dk)

Réunions interdélégations

Espace Femmes :
Le corps des femmes et la sexualité 
(EE)

Déjeuner

Espace LGBTI :
Les droits des LGBTI (I)

Ateliers :
1. Les travailleurs précaires et nos 
réponses face à la précarité (Dk)

2. Les organisations permanentes 
(EE)

3. Les nouvelles formes de 
militantisme (P + EE)

4. Le mouvement étudiant au Chili 
(Fr)

5. Education et précarité (I)

6. La classe ouvrière aujourd’hui 
(Dk)

7. Comment construire des 
organisations de jeunesse ? (Fr + 
Dk)

8. Médias, idéologie et 
mouvements sociaux (B)



9. La démocratie et la question du 
pouvoir (Fr)

10. Le rôle des jeunes et des 
travailleurs dans la lutte des 
classes à la lumière de la grève des 
postiers du 92 (Fr)

11. Liens de solidarité face à la 
crise (P + Gr)

12. Jeunesse et guerre de classe 
(EE)

Commissions permanentes

Réunions de délégation

Dîner

Forum : Jeunesse et précarité
Juventud sin futuro (EE)

Le rôle de la jeunesse dans la lutte 
des classes (Fr)

Les résistances des précaires contre 
la dette (I)

Les précaires inflexibles (P)

Antiracisme et flux migratoires (B)

Soirée

Jeudi 2 août : Femmes et 
crise
Petit déjeuner

Réunion de délégation

Formation :
L’oppression des femmes et la 
stratégie pour leur émancipation + 
Présentation de la journée (CH ou 
Ph)

Réunions interdélégations

Espace Femmes :
Préparation de la fête

Déjeuner

Espace LGBTI :
Sexe, genre et construction sociale 
(EE)

Ateliers :
1. Les femmes face à la 
militarisation (Mex)

2. Féminisme et revendications 
transitoires : les femmes dans le 
mouvement ouvrier (Gr)

3. Féminisme, militantisme, 
organisation mixte, non-mixité et 

auto-organisation des femmes (Fr 
+ I)

4. Les services médicaux, la santé 
(EE)

5. L’amour (EE)

6. Capitalisme et patriarcat (I)

7. Transféminisme (Dk)

8. Violences sexuelles dans la 
famille et dans les relations (Dk)

9. Les définitions du pouvoir (Dk)

10. L’oppression des lesbiennes 
(Dk)

11. Marxisme et sexualité (Fr)

Commissions permanentes

Réunions de délégation

Dîner

Meeting féministe :
La lutte pour le droit à l’avortement 
(Fr)

Les femmes dans les révolutions 
(Tun)

La crise de la santé (EE)

Présentation de la fête

Fête femmes

Vendredi 3 août : LGBTI 
et Antiracisme
Petit déjeuner

Réunion de délégation

Formation :
La libération sexuelle (P) + 
Présentation de la journée (CH ou 
Ph)

Réunions interdélégations

Espace Femmes :
Les femmes dans les partis 
anticapitalistes et les mouvements 
(EE)

Déjeuner

Espace LGBTI :
Préparation de la fête

Ateliers :
1. L’extrême droite et les 
rassemblements d’extrême droite 
en Europe (Dk)

2. Genre, intersexualité (EE)

3. Antiracisme (EE)

4. Dépsychiatrisation des trans, 
“Stop it 2012”, transidentité (I)

5. La théorie Queer (Dk)

6. Black Power (Fr)

7. L’oppression des LGBTI, 
hétérosexualité : un système 
politique (Fr)

8. Les liens entre la lutte des 
mineurs anglais de 1984 et le 
mouvement LGBTI (Fr)

9. Les flux migratoires et l’Europe 
forteresse (B + Gr)

10. La récupération des luttes LGBTI 
à des fins racistes et impérialistes 
(Fr)

11. Racisme et exploitation du Sud 
par le Nord (P)

12. L’oppression du corps humain 
(P)

Jeux collectifs internationalistes

Réunions de délégation

Dîner

Meeting LGBTI :
Homonationalisme (Fr)

Dépsychiatrisation des trans (I)

Présentation de la fête

Fête LGBTI

Samedi 4 août : 
Ecologie
Petit déjeuner

Réunion de délégation

Formation :
La réponse des anticapitalistes à la 
crise écologique et l’écosocialisme 
+ Présentation de la journée (B)

Réunions interdélégations

Rencontre entre l’espace 
femmes et l’espace LGBTI :
Discussion sur les liens entre les 
différentes oppressions (EE)

Déjeuner

Ateliers :
1. Changement climatique 
et nécessité d’alternatives 
écosocialistes aujourd’hui (I + EE)

2. Végétarianisme (Dk)



3. Capitalisme VS écosocialisme (Fr)

4. Energies renouvelables (Fr)

5. Comment sortir du nucléaire ? 
(Fr)

6. OGM (Fr)

7. Capitalisme et spécisme (Fr)

8. Ateliers pratiques sur l’écologie 
et l’antinucléaire (B + Dk)

9. L’expérience de la lutte contre le 
TAV (I)

10. La compétition énergétique (Gr)

Commissions permanentes

Réunions de délégation

Dîner

Meeting Ecologie :
Campagne antinucléaire (D ou Dk)

Lutte contre le TAV (I)

L’eau, un bien commun (Br ou Bol 
ou EE)

Soirée

Dimanche 5 août : 
Stratégie pour changer 
le monde
Petit déjeuner

Réunion de délégation

Formation :
Stratégie et parti (Josep Maria) + 
Présentation de la journée (F)

Réunions interdélégations

Espace femmes :
Bilan du camp

Déjeuner

Espace LGBTI :

Bilan du camp

Ateliers :
1. Le POUM et la révolution de 1936 
(EE)

2. Culture et révolution (EE)

3. Mouvements sociaux et 
démocratie en période de crise (I)

4. Marxisme et question nationale 
(EE)

5. La révolution permanente et 
l’actualité des idées de Trotsky (Dk)

6. L’Etat et la question des 

institutions (Fr)

7. La grève générale, une stratégie 
révolutionnaire ? (Fr)

8. Le Front unique ouvrier (Fr)

9. Qu’est ce qu’être révolutionnaire 
aujourd’hui ? (P)

10. Union européenne et euro (Gr)

11. Comment construire une 
alliance avec le mouvement des 
agriculteurs ? (Gr)

12. N.A.O., Antarsya... (Gr + D)

13. Comment construire les 
syndicats ? (Dk)

Commissions permanentes

Réunions de délégation

Dîner

Meeting de clôture :
Bilan du camp (EE)

Nécessité de s’organiser pour 
refuser de payer l’austérité 
(Mathilde CE NPA)

Construire la gauche anticapitaliste 
à l’échelle internationale (Direction 
d’Izquierda Anticapitalista)

Soirée

Commissions 
permanentes :
Lycées (Fr) :
Mardi : Tour des pays
Mercredi : Les attaques contre 
l’Education
Jeudi : L’intervention des 
révolutionnaires dans les lycées
Vendredi : Mobilisations, actions, 
campagnes
Samedi : Jeux collectifs 
internationalistes
Dimanche : Bilan

Etudiante (EE + I) :
Mardi : Situation du mouvement 
étudiant
Mercredi : Analyse des attaques et 
revendications des mouvements
Jeudi : Organisation, 
caractéristiques, articulation, 
obstacles entre les différents 
mouvements
Vendredi : Mobilisations, actions, 
campagnes
Samedi : Jeux collectifs 
internationalistes
Dimanche : Bilan

Dette (EE + Gr) :
Mardi : Tour des pays et analyse de 
la situation économique
Mercredi : Discussion sur l’Euro et 
l’Union européenne (EE)
Jeudi : Programme économique et 
revendications
Vendredi : Mobilisations, actions, 
campagnes
Samedi : Jeux collectifs 
internationalistes
Dimanche : Bilan

Antifascisme (Gr + Dk) :
Mardi : Tour des pays sur la 
situation de l’extrême droite et 
les différentes expressions de 
l’extrême droite
Mercredi : Obstacles et difficultés 
de la gauche anticapitaliste pour 
répondre à l’extrême droite et 
reconstruire l’antifascisme
Jeudi : Comment combattre 
l’extrême droite ?
Vendredi : Conclusions et 
propositions concrètes
Samedi : Jeux collectifs 
internationalistes
Samedi : Bilan



Construction des partis 
anticapitalistes (FI) (EE + Fr) :
Mardi : Tour des pays, nos partis 
mais aussi les autres organisations 
anticapitalistes (si elles existent), 
perspectives de construction
Mercredi : Quelle conception d’un 
parti anticapitaliste ? Programme 
politique, secteurs d’intervention, 
construction...
Jeudi : Le rôle de la quatrième 
internationale dans la 
reconstruction de la gauche 
révolutionnaire
Vendredi : Donner de la visibilité 
à un projet anticapitaliste 
international
Samedi : Jeux collectifs 
internationalistes
Samedi : Bilan

Jeunes travailleurs et précarité 
(Fr + P) :
Mardi : Tour des pays
Mercredi : Les effets de la crise 
sur les jeunes travailleurs et la 
précarité
Jeudi : Comment organiser les 
jeunes travailleurs ?
Vendredi : Comment organiser les 
jeunes travailleurs ?
Samedi : Jeux collectifs 
internationalistes
Dimanche : Bilan

Ecologie (D) :
Mardi : Tour des pays
Mercredi : La problématique des 
relations entre le mouvement 
ouvrier et l’écologie
Jeudi : Les relations entre notre 
courant international et les 
nouveaux mouvements écologistes
Vendredi : Mobilisations, actions, 
campagnes
Samedi : Jeux collectifs 
internationalistes
Samedi : Bilan

Ateliers pratiques :
Chants révolutionnaires

Culture Basque ? (EE)

Graffs ? (Dk)

Théâtre des opprimés (B + P)

Désobéissance civile (Gr)

4) Mobilisation
Nous nous sommes fixés l’objectif 
d’emmener entre 150 et 200 jeunes 
aux RIJ. Dans le contexte actuel, 
c’est possible pourvu que nous 
proposions systématiquement 
cette échéance à l’ensemble des 
camarades et à nos contacts. L’idéal 
est que chaque responsable fasse 
un tableau informatique Excel 
recensant le nom des personnes 
venant aux RIJ avec toutes les 
informations utiles (combien il ou 
elle a payé, la personne a-t-elle 
prévu de prendre les transports 
collectifs à l’aller et/ou au retour, 
a-t-elle besoin d’un arrêt maladie…) 
qui sera envoyé régulièrement aux 
camarades chargés de centraliser les 
informations au niveau national.

Ces camarades sont :
Damien 0661135258,
dscali@hotmail.fr ;                                          
Mina 0623982177, 
bretonnedumaroc@hotmail.fr ;
Dimitri 0609103796,
dimitrimonforte@gmail.com

La situation début mai
S’agissant des objectifs, on est 
encore loin du compte :

Objectifs : 250 à 300 camarades.

Ont confirmé leur participation :   
116 camarades.

L’essentiel de la mobilisation reste 
encore à construire.

Il y a urgence : nous sommes à la 
période où tout le monde prévoit ses 
vacances, son taf d’été... La fenêtre 
pour convaincre se    réduit : si 
nous ne mettons pas les bouchées 
doubles maintenant, les seuls qui 
viendront au camp seront ceux qui 
n’auront pas trouvé de vacances ni 
de taf (donc probablement pas grand 
monde ...). Il FAUT dès maintenant 
prendre le temps nécessaire pour 
convaincre militants, sympathisants 
et contacts de venir : en plus 
des arguments traditionnels sur 
l’internationalisme, la formation 
politique, les possibilités de 
recrutement... ce sera aussi le 
meilleur moment pour préparer les 

batailles sociales de la rentrée. Nous 
pouvons être plusieurs centaines 
de jeunes de toute la France, et 
avoir une semaine pour préparer la 
guerre !



5) Aspects pratiques
Ce qu’il faut amener

Tente, duvet, tapis de sol.

Panoplie de camping : gamelle, 
couverts, gourde, gobelet, lampe de 
poche…

Chapeaux, casquettes, lunettes de 
soleil et crème solaire (il peut faire 
très chaud).

Au camp, il faut également ramener 
un peu d’argent pour sur place :

- Le matériel politique des autres 
délégations est vendu en euros ;

- Les cigarettes (s’il y en a) sont 
vendues en euros ;

- Les friandises, boissons et produits 
vendus au bar le sont dans la 
monnaie du camp (qui corrige les 
inégalités de pouvoir d’achat et que 
l’on peut se procurer à la banque du 
camp en échange des euros).

Comment y aller ?
Le meilleur moyen de faire baisser 
le prix global du camp et de pouvoir 
s’y rendre dans les meilleures 
conditions est d’organiser des 
transports collectifs. Des cars au 
départ de Paris seront mis en place. 
Pour la partie Nord de la France, 
il faut étudier sérieusement la 
possibilité de venir à Paris. C’est 
cela qui permet de faire baisser au 
maximum les coûts pour l’ensemble 
des participants (parisiens comme 
provinciaux). Pour le Sud de la 
France, l’organisation des transports 
collectifs se fera également pour 
permettre à chacun de se rendre 
au camp. Des co-voiturages, 
locations de minibus etc. peuvent 
se mettre en place. Mais pour 
pouvoir les organiser au mieux, il 
est indispensable que l’ensemble 
des villes, y compris celles proches 
du lieu du camp, centralisent leurs 
moyens de transports prévus, le 
nombre de gens à transporter etc. 
C’est le seul moyen de garantir que 
tout le monde puisse ne pas être 
laissé sur le bord de la route d’où 
qu’il soit !


